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M. F.-X. Chauvin, jeune homme qui a récemme 
la province de Québec, fut ensuite appelé par M. le P

M. Chauvin se lève aux applaudissements de t( 
l’on sent toute la note patriotique et toute l’ardeur 
cœur zélé, il secoue la poussière du passé de la race 
cette partie d’Ontario, et fait vivre ses auditeurs dé 
tres. Il constate avec joie que notre nationalité a a 
et reconnus, et sa place dans toutes les classes de l'é 
porté un excellent tribut d’éloges à la vaillance et a 
dienne-française, M. Chauvin ouvre une parenthèse 
et fierté le rôle joué par l’Union Saint-Joseph dans 
tant de ce rameau de la naticn canadienne-française 
du milieu, est parvenu à jouer en quelque sorte* u 
comté d’Essex.

M. Chauvin termine par un bon mot aux dames 
leurs peines et leurs misères à l’Union Saint-Joseph.

La présence du docteur J.-O. Rhéaume, ministr 
Législature provinciale, fut saluée par de vifs applau 
céder à M. Chauvin, il fut chaleureusement reçu. Le 
ministre furent celles d’un patriote zélé et reconi 
Saint-Joseph avec toute la force de son éloquence ; 
membres à Windsor, et il est fier de rappeler qu’ell 
large part au prestige présent de sa race dans 1 
Devant prendre le train pour Toronto à bonne heure 
rable ministre dût abréger ses remarques, mais il de


